
■  ' 
il ollroyible ; U lli le M. Moœtuiu, 

 1 i bord do 3SU, l«« ta » 
■loin, de I horrible ■crldool. 

I Coups de couteau â Uêotn 
*   U. Vicie - "' n+ minenr à   Lié- 
*1D  puiti ..i. M.'I.-ûiue heure*, 
darialii'ru- ,' lorsqu'arrivé a l'an- 
jatede le rue j.-u ueteraei. il lut ****illip*r 
su individu.- qui, uni provocation de «a part. 
M ruèrent HI lui at lui perlèrent dw coup*. 

s i-L.int dugagtt du cercle de aaa agresseurs, 
M- Laurent ■ enfuit è tonte* Jambe* ver* le 
nul l'antigny. Il allait » arriver bisque par 
nulle d'un lux as* il glisse cl tomba. 

Le* bendita.qui le suivaient.le rejoignirent, 
al »lu»«iur* d antre eus armés de rouleaux. 
le Trnppferent, lui poviant six coups u ta tétfi 
a   ur>* la main droite. 

De* personne* acrourn»s ans ciis du blessé, 
■tirant lee criminel* en fuite. On a donna leur 
signalement * la gendarmerie  qui mit une 
jmtltétieuM, 

.   La tie dn blessé n'est pat en danger- 

! UN PÈRE INCESTUEUX 
à Ecourt S'int-Qqentm 

Un berger. Alfred Uumetx, age*de 48 an*, 
e«l accusé d inceste par se lemiae. née Rose 
Bavard ai tas deux filles. — 

Lu 21 décembre 1903. la dame Iluniett re- 
sterait une lettre de sa fille Joséphine, âgée de 
19 ans, en service à Cambrai. Elle informait 
aa mère qu'elle ne pouvait rester plus long- 
lempa chez ses patron* attendu qu'elle eo trou 
«ait dan* un état de grossesse avancée. 

Quelques jour* plus tard, de retour dans sa 
famille, La jeûna nllo accusa son père ot ex- 
Sliijua qu'en faisant avec lui le 23 juin dernier 

s grand matin, le voyage d'Ecourt s Sauchy- 
Lestroe, il l'avait forces à se livrer à lui. 

Lu seconde enfant, ugée de 15 mi, déclare 
aussi avoir été victime d'acte* inqualifiables 
aie la pari da 1 aaleui de ses jours. 

Plein la a été déposée par Mme Ilumsti. 
L'accusé fui immédiatement arrêté par la 
gendarmerie de Mtirquion et malgré ses déné- 
gations il a été éeroue è la prison d Arrss. 

Jeun: fille grièvement trùlêe 
A DEMAIN 

Dans beaucoup d'usine*, des réfectoires sont 
comme on le sait peut être, installés ù côté 
des atelier*. 

Hier matin, vers neuf heures, deux jeunes 
■lies occupées au rivage de la Compagnie do* 
mines d'Amin entraient dans la salle pour y 
ak'ieuntr. 

Lune d'elles. Flore Dupirp, égéé de quinze 
•ns, qui avait quelque peu froid, s approchait 
«lu poêle pour te réchauffer, trou près, car son 
tablier de ctit'M.aénfiarnmanl, communiquait 
te leu a ses a:tres véteruonts. Croyant étein- 
dre les Hommes elte prenait la faite. Loin de 
ces*or aea ravages, le feu ne faiaaît que tes 
augmenter et la pauvre Bile n'était bientôt 
pins qu'une torche vivante. 

Avec La plus grande promptitude, les té- 
moins de cette scène entourèrent la jeune 
fille et après bien des difficulté*, réussirent à 
éteindre les flammes. 

Transportée  «   la   pharmacie Bulté, lui"se 
trouve à proximité du rivage, elle fui ensuit 
reconduite a son domicile, rue des Dames, c 
la docteur de   la Compagnie lui prodigua 9,c> 
eoine. 

L'état de celte jeune fille est très grave. 

UttBIlElllM 
Les mariniers 

Au ■aarelié de Douai 

Près de deux cent* marinier* «ont venu* 
lundi au mafahéda Douai où cependant il n'a 
été traité que peu d affaires, en raison du 
snanqse d'ordre*. 

Lee cours ont été ceux de vendredi dernîci 

Une conférence. 

A midi wngt, le président du groupement 
a réuni les mariniers au café Debèvu et les a 
entretenus de la situation, de ses démarches 
à Dunkerqae, du projet de transfert * Lille 
du marché (proie*abandonné* et de la que* 
lion de aon déplacement do la place Carnot a 
la place d'Armes,pour lequel le Syndicat s'en 
remettrait a la sagesse de la Municipalité et de 
la Chambre de commerce de Douai si, pour en 
élaborer lu règlement, on constituait une 
«ommission mixte dans laquelle les mari- 
niers seraient représentas et qui, dan* scà ai 
li ibutions, aurait celle de constater le fret. 

Le fret officiel 
De leur coté les affréteurs ne veulent pas 

de commission mixte et demandent que la 
Chambre de Commerce organise lo cours du 
frét.ot pour ce désigna deux ou plusieurs cons 
talour* da son choix, et un de ses membres 
pour las contrôler. 

D'après les oflrétaura le cours serait établi 
après chaque marché, comme eeln existe pour 
la Bourse aux grains,et servirait d'indication 
pour la discussion du prix des voyagea 4 tra. 
1er aux marché* suivant* ou à ceux des villes 
dont le marché d'affrètements suit celui di 
Doaai. 

La Chambre da commère . aussitôt la no 
miualion do son nouveau h ■.;.- i. II-IT-M 

Me par Vélection de trois memorc». — s'occu- 
pera de celte question. 

Deux pétition» 

La demandede changement d'emplacement 
n'est pas sans soulever certaines  difficulté*. 

1^ commerçante de la place Carnot péli 
lionnent pour la statu quo et cou de la pleoe 
d'Anna* demandent a la municipalité de ae 
montra* favorable su déplacement oui, d'ail 
leurs, parait justifié. 

Conseil Général da Nord 
. LE BOULEVARD 

UlU-Roubaix-Tourcoing 
Lo Conseil général du Nord, convoqué en 

aaaeion extraordinaire, test réuni lundi, à 
reflet d'examiner la question ajournée au 
«toi* d'eeét da -amlewerd -Lille-Ronbeix- 
Tourcoing liée k celle du réseau départemen 
lai de tramways. 

La salle daa aéancea de l'assemblée départe- 
mentale, sa trouvant *en* dessus dessous par 
•aile de* transformation* qu on lui lait subir 
c'est dans la Mlle do Ceoseil de révision que 
a>e* honorables se réanissent. 

La salle, nue et basse, arec ses colonne* 
massives, lnaufnsemment éclairée par aa 
retire central d* style ancien, oïlrel aspect da 
légendaire tribunal révolutionnaire 

- —  las  devant la 
Î rende tabla oé aiége d'ordinaire la Conseil 

e révision; ils n'ont pa« de tmpitrv-, et la* 
opinions qn'îls liai éa* ni 
langées dames bizarre lacvn ; sOcialinles al 
eséricanx veiainent Uudi* que radicaux et 
£*faTT«asiste« ■*) trouvent intercalé*. 
Kl* vestibule ou d'ordinaire les ■ invité* > se 
aMpa«ét)« de leur pelure complète lêtê trans- 
formé en un vestiaire plus ron forts Mo ou les 
arrivante ne déposent que  leur   pardessus  et 

aar efceaeea : la a 
nais vu tant d 
Dan* le couloir r 

La séance est ouverte à 2 heures 50 tout la 
présidence de M. Brrard Blaa. préaident. 

A ses côtés ont pris place, MM*. Vincent, 
Préfet du Nord ; D* vaine, secrétaire ; Guil- 
lain. rapporteur des le et 5e bureau*:. 

L'appel nominal eonalate l'abâenc* ne MM. 
Darche, Kiévet, Martinet. Oodin, Dranaart, 
Moenecloey, Degroote. Masson-Beau, Rvcke- 
waeit et Vandame, qui ae sont excusée. 

il   BAPrOBT 

M. OullUiD prend aussitôt la parole pour 
la laotured'nn très long rapport. Il commence 
(ior refaire l'historique de la question,que mes 
BOteors connaissent. 

Au moi* d'Août dernier, M. Mongy avait 
obtenu un* prolongation.^usqu èco jour.de la 
concession qui lui avait été accordée d'établir 
un tramway aur le boulevard de Lille-Rpfl- 
baix Tourcoing, en coopèrent pour deux 
millions è la construction de la route. Il avait 
obtenu de substituer & cette participation en 
espèces un versement en trente annuités è 
prélever sur les recettes du tramway futur. 
. Depuis lors, avec l'appui de l'Union des 
tramways. M. Mongy a versé le complément 
du cautionnement de 400.000 fr. En même 
temps, if faisait les propositions quo nous 
avons reproduites. 

1' PoMmeut da la lubvaation de deux million* 
au moyen de SB annuités da 109,182 ir I prélever 
- ir les recettes du tramway 

2 Cooslitution dune, sociale fraoçaieedexplol 
talion au capital da 10 millions d* franc* dans un 

si de trois mol* h compter du jour de la pro- 
ilgation du décret approuvant revenant de  la 

convention primitive. 
1 Emprunt immédiat par la département d'un* 

comme do 3,400,000 fr, y compris les 2 millions 
de subvention qui seraient récupérés plus tard 
sur les recettes du tramway. 

Telle était la situation quand le Conseil Ce- 
ntral fui convoqué pour lo 9 janvier. 

Mais alors se produisit ce   fait burprenant 
3ne trois sociétés sollicitèrent la concession 

rnt M- Mongy continuait a être lo posses- 
seur. 

Projet Maas 

M. Maas, ûnanoier a Anvers, an nom de 
l'Union anversoise, dépota dee propositions 
que de piano la commission spéciale dut reje- 
ter,par suite des conditions complexes qu'elles 
contenaient. Kllee posaient tntr'autres comme 
condition sime ifua non, que la ligne de tram- 
ways débouchant dans ù oour de l'Holal des 
Canonniers arrivât directement par une per- 
cée nouvelle jusqu'à la place du rhéatre. 

Les tramway* Roubaix-Tourcolng 

La compagnie de- tramways de Roubeix- 
Tourcoïng offrait, commo le groupe Mongy, 
!ITL! sabvention de deux millions divisée en 
ttente annuités. 

En outre, si elle consentait I construire la 
ligne du boulevard, elle ajournait celles de 
Lille è Leera, de Leers à Koufaeix, d'IIem a 
Roubsix et do Leera è Tourcoing (Blanc- 
Pour) jusqu'au moment où le recette brute 
kilométrique de Lille-Roubaix Tourcoing at- 
teindrait 37.MO fr. Celait l'ajotmeateiit indé- 
liui des autres lignes. 

Les tramways de Lille) 

La Compagnie électrique proposait I 
t Versement Immédiat au département d'une 

somma dt 400 000 fr. pour lui permettre de rsm- 
boerser les cautionnements de la société dos 
Tramways et voies ferrées du Nord [Société d'ê 
tudo Mongy) et de l'Union des Tramways ; 

2 Engagement de rembourser a M Mongy 
tous ses frais u'c:udcs * dire d'expert ; 

3- Versement de la subvention do deux mil- 
our la construclion du boulevard — moins 
000 lr. spécines ci-dessus  — auisitét ron ?iï>"<> 

gemeot de concessionnaire 
4' Demande de concession d'une ligna de péné- 

tration pour la tramway du boulevard dans l'in- 
térieur de Lille jusqu'à la place de Tourcoing; 

S' Demande de construction  Immédiats des II 
Îues du boulevli J do Lille S Leers, par Lannoy. 

e Leers lltoubait, d'IIem I Houbaix, etafour- 
nemeutdu tronçon de Leera au Ulanc Fonr jus 
q'.i'a complet acuevemeut dea quatre premières 
ligues. 

La Compagnie domandaitque la concession 
lui fut accordée jusqu'en 1968, soit 23 ans de 
plus que celle de Lille, la substitution du 
trolley au caniveau ù travers la Grand Place 
et la rue Nationale. 

Lettre de  H. Mongy 

En préseno* de ces concurrents inattendus. 
M. Mongy, ou dernier moment, lit parvenir 
à M. le Préfet une lettre dont M- Ouillaln 
donne lec'.uro sous le contrôle de chacun des 
Conseillers présents, auxquels copie en a 
remise. La voici : 

Monsieur le Prélct, 

Conformément aux déclarations verbilcs que 
j'ai faites fi la commission spéciale du Cous. " 
général dans sa séance du 7 janvier courant, i 
l'honneur de vous adresser les nouvelles propoi 
lions cl-spr£* qui annulant et remplacent celles 
quo j'avais formulées daus ma'lettra du 10 Je 
cembre 1901. 

Aux termee d* l'article 4 d* la canventioa du 
4 lévrier 1904, j'étais tenu do me substituer une 
société anonyme  daus uu  délai  de six mois   1 
feriir de la déclaratiou d'ulilité publique dae 

renmays dont ia suis concessionaure, o'est-l- 
ilirr a partirdu S février 1»4 Ce délai expirait 
le 22 août dernier, L* COUMII général a bien 
voulu tenir compta de* difficulté* quo jai ren- 
contrée* I constituer oette société et 11 ■ con- 
senti 1 proroger ce délai II a mémo cooaenti, en 
principe, dan* u délibération du 24 août dor- 
uior, a remplacer 1* v*r**mant en capital d'une 
subvention do 2400 000 francs par le paiement 
ée 30 annuités équivalut**. 

Jo vlan* aujourd'hui demander *o Conseil «V 
aérai de me consentir un* nouvelle et dernière 
prorogelion de trois mois et demi, 

SI la Conseil général me l'accorde, Je prend* 
par avance les engagement* suivant* : 

1- 1* m'Mgaga ■ lui préaraWr, nmi le T«I 
mai prtoobain. uoo Société anonyme régulier* 
ment et définitivement constituée dana daa condi 
lion* telles quo la Coaseil général et lo gonver 
ntmoat puissant admettra 1* substitution dt 
celle Société S m* personne daés la* droits al 
«!■ ,(rations résultant du décret du 2.' lévrier 
1904. 

Je déclare, en outre, prendre l'engagement 
d'apporter aux statuts de cette société les modi- 
fication* qui me seraient demandées a la suite d* 
cette présentation, soit par lo Conseil général, 
■ mi par le Conseil d'Rtal, comme condition né- 
cessaire do la subalitulkin. 

2 Je ne demanda aucun* modification a la 
sotiveiiiimi du cahier des chargea annexé au dé- 
;r«l da 22 lévrier 1901,  étant entendu toutefois -. 

> Que te terme (1er octobre 190V assigné eu 
Jt>parlement pour ma mettre en munre de pon 
voir eomoMocer les travaux da construction des 
ligne* projetée* sur le* d«u« braaeh** da boule- 
vard, H trouva, de mon plats eon***Um«nt et 

-aiaon dos prorogation* graeieut** qui m'oal 
acno-dérs par 1* Conseil général, reporté au 

1er mai 1*77 . 
S. Que i* délai ée ê moia, qui m'est imparti par 

l'article S «tu cabter des chargea pour présenter 
me* projet* d'eiécutioa. aura posr point de dé- 
part son plus la data du décret déclaratif d uti- 
lité publique, mais I* date d* la délibération du 
Conseil général ail approuvera Us proposition* 
de la présente lettre 

C Ou* lee termes da versement de In subven- 
tion do 2 0W 000  seront   modifié» conformément 

Conseil général approuvant la* propotUtoaa d* 1* 
ITMCUIC lettre. U caultoanemant d* LOO.OOO (r 
-  s Pal yersé a la Ctias* déparumenUl* («avoir; 

i (x>> lr. varséa ponr mon compta lo 21   décent. 
I 190*. par I* société l'Cniou da* Tramways, et 

toi non |i *ersé* aojourd hul même pour mua 
compu p*r c*U* m**n* *o**s*éj spparlMadrs 
d'une maotérn éMalUM au dép*rrA*Moi a titre 
d t compte «tir la *ubv*«tton d« lOuO.OD é* lr 
que le fui dois, en vertu de 1 artiak | d* le aan 
veuiiun du 4 février IfMi 

venlion d* 2.060.000  i  
avant I* 22 août 1901, puk* 
somme de m «00 fr. la S 
U *e4d* éa M OtO tr   te 22 

4' Ans t*ra*ean*e*t arn*t* 9. Jetais tenu d* 
voir versé, a Utr* d acompU. sur 1* suajlU anb 

on*   d* îaav.OOOfr. 
(•   devais verser an* 
évriar   190*>. et evftu 

22 mat 1906, * eoedrlio* 
on* nanssa aa* aait saaas,  t  c*   moment, de   t* 
plaU-loruM du boalarard 

J* demande au Coaacll général de m'autortser 
t verser 1* aoldo ;i,500.0001r ) ikmi subrautiou 
de 2,000.000 fr  aux termes ol-ipra* : 

I 900.'«0 lr dant la huitaine de la délibération 
duConasiI général *ppra*v*nt la aubstitutioa de 
la analànd anonyme que je aui* tenu de lui pré 
tenter ééftatUvtmeat couslitué*. avant le 1er mai 
1903 *t Us 200.000 (r. restant a l'expiration d* I* 
semsia* «jul suivra celle an ooara d* laquait* 
j'aurai été mi* par 1* d*p*rt*e**st *a mesure 
d* pouvoir commencar U* travaux d* oonstruc 
lion des ligna* projetée* aur 1** deux branches 
du boulevard. 

Dana le cas oâ je a* tiendrais pas l'un quel- 
conque des engagement* résultant d* la présente. 
lettre, je déclare consentir par avance i c* que 
le Département soit quitte do toute obligation 
envers mol je renonce par avança au bénéfice. 

'- -rocédur* de déchéance prévue aux artl 
et 21 du cahier des chargo* de ma conces 

•ion, et |a consens, par avauo*, I c* q°e lo 
Département puliee, «ans imiemsil" déclarer ré 
aillé* la convention du 4 lévrier 1904, en conser- 
vant t titra da fonds do concours acquis définit! 
veinant au département, !oa acompte* déjà versés 

-* subvention da 1000.000 de francs 
soumets d'avenue, aan* aucuns réserve, 

a l'exécution, d'ofnco et de plein droit, de cette 
clause, élanl entendu, de mon Consentement for- 
mulé par 1* présente, qu'il «attira d'une mis* an 
demeure, avec un délai de huit jours, (ait* pat 
un arrêté prélcctoral, notifié au concessionnaire, 
pour qu'en cas d inexécution d* ladite mite en 
demeure dans le délei fixé, (a clause tusdttu eoil 
'mmddiaUment exécutoire. 

Je déclare en outra que je donnerai connais- 
sance des engagements da la présente lettre, a la 
société, qui me sera substituée, et que je vous 
rapporter*!, monsieur le Préfet, l'adskésion d* 
o*lto société euxdita eagagemenlB. 

Veuille/ agrées, monsieur 1* Prélet, le* assu- 
rances de mou respectueux dévouement. 

SIOMB : Motj/g, 

Lé soussigné, administrateur-directeur d* la 
Société anonyme l'Union des Tramways, qui a 

nom at pour la compte do M. Mongy, 
un cautionnement partiel de 9» 000 fr., déclara, 
-prés avoir pris connaissance de la lotira ci 
lassus, v donner, au nom do cetto société et en 

ce qui la concerne, son ontitro adhésion pour 
autant quo de besoin. 

Sicsé: Rgndsunt/;g. 

Examen généra* 

M: Qaillain annonce que les 4e et 5e bu 
reaux duConseil.propoaent l'adoption des pro- 
positions Mongy. Celot-ei a déposé lundi un 
chèque do 100 000 francs, qui porte è 500.000 
francs la garantie renco par son groupa et 
qui restera au   département quoi qu'il arrive. 

Les deux propositions des Sociétés de Lille 
et de Kouuaix, ne pourraient être réalisées 
qu'après déchéance de M. Mongy, qui aurait 
le droit do faire appel, efen ces on elle serait 
confirmée, nouvelle enquête du Conseil d'État 
puisque les conditions do la convention se- 
raient changées. 

La proposition Mongy restant dans les con- 
ditions du décret do concession, peut soûle 
élre réaltséo Q bref délai et permettra do ne 
fias laisser périmer des promesses de vente 
ailes au département. 

. Quillain croit que la ville de Lille 
s'opposerait avec raison au changement que 
demande la Compagnie dea tramway*. En 
1915, d'après sa convention, Lille deviendra 
propriétaire des lignes et du matériel ; la 
Compagnie en demandant une concession dé- 
partementale ponr la rue Nationale — la plus 
productive — échapperait ù cetto éebéanco. 

La Ville sérail donc privée des bénéfices des 
lignes, sans lesquels la valeur du réseau serait 
considérablement diminoée. Eile ne consenti- 
rait pas a cotte déposseasion et il est certain 
3 MO le Conseil d but ne la Lui imposerait pas 
office. 
Les demandes de la Compagnie de Roubaix 

exigeraient aussi un compluut<?nl d'enquête. 
Dans l'un et l'outre caa, alors même que le* 
formalités marcheraient à souhait, c'est un 
ajournement de plus d'un an. 

Nou* n'entendons, dit H. Quillain, ne repous 
s*r définitivement aucun* dea propositions mai* 
seulement !•■ réserver pour lo os* où le groupe 
Mongy no tiendrait paa ses nouveaux engage 
méats. 

II n'y a pas lien non plue de proclamer la dé- 
chéaac* do M. Mongy sa moment où il riolame 
un dernier délai do trois moia et demi pour 
remplir toutea les formalités que lui imposait la 
convention. 

Ses propositions nouvelles n'exigent pas l'as- 
sentiment de l'autorité supérieure; de plus un 
article de aoa engagement dit que ai 1* 1er mai 
1905 *t n'a pas réussi, non saulomont les bOO.OOO 
francs déposés par lui demeurent acquis au 
département, mais encore la convention sera 
résiliée de plein droit sans les formalité* de 
déchéance. 

Les conclusion* 

En eetiEi}quenoe, le rapport demande le rote 
des conclusions soi van tes : 

1- Le Conseil général accorde à M. Mongy, 
concessionnaire du réseau départemental de 
tramways, suivant décret du 22 février 1904, 
un dernier délai jusqu'au 30 ovnl 190.ï pour 
constituer définitivement la Société anonyme 
qui doit lui être substituée ; 

i. Il accepte la proposition et prend acte 
des engagement* énoncés par M. Mongy, 
dons su lettre ù M- lo Préfet, du 8 janvier 
1905. 

3' Il autorisa l'administration préfectorale : 
a) à réaliser la promesse do venté obtenue par 
le département sur le tracé de la route dépar- 
tementale D' 27 ; 

b) à accomplir la formalité d'expropriation , 
c) è mettre en adjudication Iw travaux de 

deux projeta approuvé* pour la parti* de 
route comprise entre la route départementale 
n" 14 et In pare de Barbieux et ponr le pont 
sur la Marque canalisée. 

«' 11 décide la report au budget de 190n, par 
voie de décision modificetive, d'en crédit de 
960.000 fr. h prendre sur le crédit disponible 
de 9&8.Û31 fr. M inscrit au fi 4 du cbapitra>19 
J- budget supplémentaire du 1904. 

i' IL autorisai M. le Prélet è retirer de la 
Caisse dea Depot* et Consignations, ponr aire 
versé dans la Caisse départementale t titre de 
tond* de ooneoers, te cautionnement de 
500.000 frênes versé par M. Mongy, caotion- 
nenaent qsfl. a*x isrsne* de la lettre su* visée 
du 8 janvier 1986, ae trosrve par la présente 
délibération, aoqnis déanitivetnent au dépar- 
te osent. 

8' Il continuée la Commiaaion dépertemen- 
lolo par application de l'art 77 de la loi da 10 
août 1871,Je pouvoir qui lui a été conféré les25 
sont 1909 et 13 avril 1901 pour approuver lee 
actes d'eobaide terrain* relatifs è l'ouverture 
delà roule duparteraaniale n' t?et pour ré- 
gler le* questions qui s'y rattachent. 

Demande eVajoumemeat de M. Qhee- 
qalere 

M. Henri ahenqnlère. au nomdeseon- 
tribnable* lillois nu il reprenante, demande 
l'ajournement. Le largeur de 50 métra*, fixée 
pour le   boulevard   va  conter très cher, et on 
f'révoit un demi centime additionnel pour les 
raie. Le Conseil municipal de Lille vient 

d'imposer les Lillois de dix huit renlimet ad 
dtUommmia; d'autre part, M. le Préfet peévoit 
que tes loi* d'assistance aocialo comme lee en- 
cours aux vieillards, exigeront là 4 -en lime* 
additionnels, de aorte nom d'ici pan de tempe 
lea contribuables lillois vont avoir i paver une 
augmentation de 22 * 23 centime* addition- 
nels. 

U. Ohee^uière propos*! ajournement aiin 
de réduira t 23 melrea la largeur du boni* 
vard. 

M Motte répond que repréennUnt comme 
M. Ghesqni*r* d électeur* arbeins. il n'en est 
pas moins partisan du boulevsrd. En réduire 
la largeur Krait faire oeuvre rétrocrede. 

Les ruraux acceptent, par on admirable ae 
prit da solidarité Us sacrifloa* srne ot fconje 
vard va Imposer au département Lee cita- 
din* auraient mauvaise grioe è lee repon—ar. 

M. Motte) reproche a M. Gheoqniére 4'ë 
ho-tjj. i projet  alors  quo  M.   Delory étant 

de Ulie et mecnWe de In  
deuquétn nu formulé aucune objection eu 
cour* dwa nàgoc.jlions. 

M atusaquière proéesie contre l'épithéte 
de rétrograda que lai e donnée M Motte. 

'osais atsez révolutionnaire, dit il, pour de- 
mander des larges votes, de* eommuoicatloaa 
rapides qui propageront plu vite no* idéei.mai* 
le pense avant tout a la charge énorme tous 
laquelle mea concitoyens vont pti«r M«n «m 
Delory n'a pas protaatd 
f ni t comme lai alors, mi 
'é* puisque 700.000 franc* d'Impôt* nouvesux 
ieouent d'être décidés par le Conseil municipnl 

Les Koubatsiaas O'OLI probeblanient pas cette 
cbarjie. 

M. le Préfet aa pensa pas que le Conseil 
lnérsl| qui a donné une ron cens* on après 

enquêtes, études, votes réitérés, puisse se dé- 
iger. Il se trouve lié. même vis-à-vis de set 
naneee. car il a reçu 500.000 francs, dont 

une partie a déjà «té employée ù l'achat de 
terrain, pour ne pas coonr I aléa d'une expro- 
priation publique. 

8i on abandonnait le projet, le Préfet se 
trouverait devant un Ueu de Hô.OOOfranca au 
:■.■■!. 

M. la Président va mettre aux voix la 
propoutlon Ohesqeiére. 

M Plichon croit que te Conseil n'a pas le 
droit de rien modifier t se* décisions anté- 
rieures, ni de voler sur une proposition dan9 
ce sent. 

M Motte. — On peut toujours dsmsnder 
u - in* nasnâj 
M le Président - Je tiens t déclarer que 

puisque noua sommes encore en négociations. 
■"■■W avons le droit de voter. 

I. Ouillaim. — La proposition Gnesquiére 
équivaut a un ajournement tirée long terme. 
C est le bouleversemeot complet d* tout M qui s 

M8Ï1' t?Jïondo d"n" ,0 een» d* M. Plichon. 
■a le Préfet. — Lo département ait tellement 

cnK«Ké via-a-via de M Mongy que j avais un 
scrupule de conscience t recevoir d'autres pro 
portions et jo lai dit t  ceux qui les ont laite* 

Il y a entre M. Mongy et nou* un lien juri- 
dique qu'il n'appartient pas au Conseil général 
de trsueber (7e*t le Conseil d'Btat qui peut seul 
prononcer la déchéance, et encore I* concession- 
naire a-t-il le droit d'en appeler. 

M. le Prélat insiste pour que le Conseil 
général vote les conclusions do rapport. 

Le préaident. — Lea explications qu'on vient 
do donner prouvent que l'altotre n'est pas entière 
et que le vote sur la question d'ajournement est 
da droit. 

La proposition Ghesquiére mise anx voix 
est repousfée è l'unanimité moins la voix de 
l'auteur. 

Proposition Jules Sirot 

M. Jules Sirot demanda que la voie pré- 
vue pour on mètre soit portée à un mètre qua- 
rante-cinq. 

Le tramway t vol* étroit* est vieux jeu ; il est 
étriqué at n* permet pu le transport des mar- 
ctfaudise*. Jo ne supposa DM qu'on ait la naïveté 
de croire quo ce boulevard va être borne de villaa 
et de maisons de rampagn*. C* sont de* indus- 
tries qui a j installeront. Or, il faut prévoir le 
transport des marchandises jusque deos la cour 
des usine* al ça ne aer* paesiai* qu'avec la voie 
B un métré 45. 

M le Préfet. — SI ou acceptait dette propo- 
sition tout serait remis en question. L'cuquéto 
serait a recommencer. 

M Oailla.la — Cest évldeal, nou* sommas 
liés avec le concessionnaire. Sou droit est absolu 
et survit même a sa propre personne. Si ou pro- 
nonçait s* déchéance, etquo son appel fut repous 
se, nous serions obligés de mettre en sdjadicalion 
sur lea mêmes conditions. Bt c'est lentement 
après deux mie** en adjudication sans résultai 
que noue pourrions retoucher eu projet. L* ques- 
tion   d'écartement  a été discutés depuis quatre 

M  Jules Sirot  —   Cest une erreur absolue. 
M Auguste PoUé — Mai* pardou, puisque 

t'est mul qui ai louievé la question. 
M. Sirot. — En commission d'enquête, c'a*! 

possible, mai* jamais en réunion du Conseil gê- 
né reL 

M. Oniltnin. - Da resta tes vote* a Hoabaii 
et t Tourcoing sont S un métré : noua perdriona 
la-bas Ce que non* gagsuriens du «sMtf de Lille. 
Quant au transport des marchandise* il est tm 
poMible sur des tramways oê la circulation Ht 
intense. 

Le* voy*geur* circulent h Intervalles rsppro 
ebés d* i heure» du matin h H heures du soir. 

Lea marchandises n* pourraient êtra Iran* 
portée* que 1* nuit, et «lors t quel moment en- 
tratieodrait on Isa   voie» 1 

La Compagnie da Nord a essayé, elle a da y 
renoncer partout : les Irais d'amortissement d* 
matériel, les frais de l'exploitation noetnrne ren 
dent la prix d* revient supérieur aux prix dea 
charrois U y a un* antre Impossibilité techniqae 
a rerter les gares aux llgnrs de tramweys, cA*t 
quo les courbe* de tramways peuvent avoir tout 
au plus » mètres et qu'il faut aux wagon* de 
chemin de 1er 100 métrés eu raison de l'écarté- 
ment dn essieux 

M Motte. — D'abord nou* na pourrions p*> 
de**er»ir les industriels puisque otllo p*rl il n'y 
■ar* raccord avec les gare*. 

M. Sirot — Je ne suppose pas qu'on va faire 
on boulevard de cinquante métrés rien que pour 
le transport des voyagenra. Ce serait une lolie 
Il laul donc prévoir te transport des marchan- 
dises. On modlt : nous somme* liés ! Mais nou, 
paisqae nous avons encore un vote a émettra 
Pourquoi sommes-nous reunis T Pour raiifter 
de* proposition* nouvelles. Eh bien, disons aa 
concessionnaire ; Noua voulons 1 m. 45 ou nous 
ne ratifions paa. 

H Ouillnin - Quand «en» la Cledo Nord 
relouerait loot accord avec  une Cle concurrente 

M   Angaste Potlé.   - J'ai protesté  11 y   a 
Suaire ans contra la vole d'un mètre et, au nom 

es communes suburbaines réclamé l'écartament 
d'un métro 49. La commission d'enquête ê la- 
quelle je m'étais adressé m'a répondu tardive 
ment une Is concession n* comprenait pas seule- 
ment fa ligne Lille-Tourcoing mats plusieurs an- 
tre* voie* rurale* qui ponr être établie* h 1 m.45 
exigeraient dan* le*|communesdes expropriations 
ooûleuse* J'ai pu vérulorta valeur de l'objection 
dans ma commune mémo où I* grande artère 
est occupée par la compagnie d* Lille, et j* m* 
*ii* rallié aux proportions de un métro. 

M. Sirot  — On fera une couvre Imparfaite et 

H Y*AetuBerea*NMhe. — La ff sagali é* 
Ull* némonéatl eetmJaal t sa. «5 pour aaénrar 
de* transport* arias ■ 

La proposition de M. Jules Sirot tendent à 
ajourner le vote de* oonelnaion* du rapport 
ut ù mettre ■ létnde *u protêt de tramway t 
voie normale en ren*plan*am.t dn peejet* 
voie étroite, est mine anx voix el raposasaé* à 
1 unanimité moins trois voix. 

Tout en maintenant qu il n'y a paa lien 
de songer à enliser lea tramway* nreâaMe 
pour la service de* marcéVendi***, M. CfaH- 
UlO admet qu'an point de rne dea voyageur* 
la aubsutetion delà vole de 1*15 è la voie de 
1' pourrait être ulile,uai* à la oonsfllioa qu'il 
D'an léanit* aucun têtard. 

Il soumet en conséqnanoe  U   venu   ci apréa 
auqoeJ M. Vsurauwrabargfce ae rallie : 

Le  Conseil   général  émet le VTJM que lé 
aaaionnaire consente ê étudier et é réali- 

fr ail T P heu. la substitution de ta voie de 
ni. 45 a I* voie de 1 métré, étant entend a 

«n il ne devnit résulter de cette salnéitntioo 
aucun retard dans l'exécution des travaux et 
qu'en conséquence le vœu ci-daesus serait 
non-avenn: 1' ai létnde technique a faire 
immédiatement montrait que I adoption de la 
voio de 1 m. 45 n'est pas compatible avec lee 
tournants imposé* è la vote ferrée parle* 
tracés adopté* h I* suite des enquêtes ; t. si 
1'étuda juridique montrait que cette aubetitn-. 
lion exige une nouvelle enquête. » 

Ce vosa, mis eux voix, est adopté. 

Vota OUM cooclnaTiotti 

Le Conseil vote séparément chacun dee 
six paragraphes des conclusions du rao- 
port de M. Guiliain et on adopté l'erueca- 

_ Plicboo conaUUa que dans ciiaqa* af- 
faire des propositions sont faites en denifére 
heure et ne peuvent pas être étudiées. Il pro- 
posa une modifie*lion au règlement fixant è 
hmt jours avant In réunion du Conseil le der- 
nier délai ponr le dépôt des projets. 

Le Président — Noua sommes en session ex- 
traordinaire ; votre propoai bon na p*ut guêtre 
renvoyée l I* session de mal. 

Obesatiérte. en son non et su nom 
de MM. Briflout et Selle, demande qu'on im- 
pose à la Cie qui ee snbntitnom à M. Mon- 
gy, un cahier dee charge* prévoyant une caie- 
sede retraite, an salaire minimum, et*, «a 
faveur du personnel. 

La proposition est ajournée. 
La séance est levéo a cinq heures. 

incomultla ipléte. 
_ Brmokers dUag 

M  Sirot n'est  p**   S c 
t. — La proposition d* 
l*i£nar   même poui 

s réponse 
jour*. Alors nous nous réunirions I 

nouveau .Explosion de protestations). Alors, ex 
primons un vœu. 

M Sirot — Le* impossibilités techniques qa* 
slgn*l*it M. Gotlrsin n'ont pas empêché MM 
tramways d* Mulboua* de desservir tous les 
Industriel* jusque dan* 1* eoui de* fsoriqne* 
entra minait et quatre heures du matin Quant t 
la résection daa voie* on I* uUt bien entre Taris 
el St-D*nis, oê il passe constamment dea train*, 
on pourrait la (air* ici. * 

M Préfet dit que toutes ces observa 
lions ne sont pas faite* t leur heure. Le 
Conseil général quand il a donné la conces- 
sion a dû savoir os qu'il faisait. Va-t-il dé- 
truire aon œuvre? 

Si te concessionnaire acceptait  un métra 45 I 
tendrait renouveler toutea   le*   enquêtes. 

:ei>'a 

de* travaux public* sont pa 
Utnde d* travaillât raptdeinent. |Kira*.j 

SI te ooac***ioon*ir* rafu** nous allons  
le contrat pour   on*  oendiUuu   coutraira t cnll* 
— nna* avons impeeée 

._:. BorreiiDlMl — On ne peut pas taire 
■1 *%o*e* parrettanenr u* mém* métier. Uo- 
lOpa-UDus de* roysantun 
i,aé«skron*  ad* autre 

Cette vole éa t rnetr* 46 vtenl de 
vous être propo>»<. par I* Compagnie de Lille et 
i'ofrae*td'*uf—' J-- --*-1- 
Z jnJUioos. 

M- Onlnans*)  -Qooi qUM disant  M   Sirot «t 
Brackars, la rut.Heure voie   est  oeil*   é* uu 

attw. 
8 Mette - C>*t la vote oeteat* 

Daénana  - Quand le* votlur** sont HIM* 
éleciriqucmwt. * 

> nliii térieuM qu'on vous oflra 

Le*»    IéKIIM a**sM 

Le brait s ooori nvjs | 
Ckterre et rgltiigl 
pouvons elérwer «JMl 

La mort de M. Syveion 
Paris, 9 janvier. 

M. Boueard a entendu M. Msuagarite, se- 
crétaire du marquis de Dion. Il a également 
interrogé Mme Syveton et aa bonne, Louise 
Spiloiaclter, dont l'interrogntoire n's pris fin 
qu'à 0 b. 1;2. 

Un Incident 
M. Margaritia, secrétaire du marquis di 

Dion, avait été convoqué eues M. Boesmrd 
Dès son arrivée dans les couloir*, il a voore 
pénétrer chez le juge d'instruction, mai* les 
agents a'y «ont opposés. Une bousculade s'en- 
suivit an eouré de laquelle des coupa auraient 
été, parait-il échangés. 

MORT DE LOUISE MICHEL 
Marseille. 9 fermer. 

Noos apprenons 1s mort de Mlle Louise Mi 
chef, déondée dans 1s soirée, h é b. 90, à IhcV 
lel de l'Oasis. 

LA   VIE   POLITIQUF 
I*e fauteuil présidentiel 

Paris, 9 jsnviar. 
Un assss grand nombre de députés se sont 

rendus k la Chambre. Ou a le aentimont que 
la journée d'aujourd'hui aat une veillée des 
armes et que l'opposition se prépare à porter 
de nombreux et vigoureux (x-ana su Minis- 
tère. 

Le brait court svsc ose certaine Insistance 
3ne 1s candidature Doumar-au fauteuil  prùai- 

entiel pourrait bien être, demain, le signal 
de le reprise des hostilités et on en pareil con- 
vaincu dans les milieux parlemcnteiros. 

Demande   d'interpellation 

Paris, 9 janvier. 
M. Georges Berry a adressé   la   lettre sui- 

vante à U. Chaumié, ministre de l'instruction 
publique: 

* Monsieur le Ministre, 
e J'ai l'honneur da vous svertir que je de- 

manderai à vous interpeller dés la proabaine 
aéanoa de la Chambre, aprèa l'élection eta 
bureau, sur les mesures que von* comptes 
prendre vis 4-vi* dee instituteur* des 15e. lBe, 
19e etfOe arrondissement de Parie qui vtwa 
ostt voté un blâme ponr avoir oaé frapper et 
déplacer M. Thalamas, professeur au Lycée 
Condorcet. 

L élection dn II arrondissement 

Parts, 9 janvier 
L'élection da 2e n's   paa   produit  une  très 

vive impression. 
L'on estime, en effet, que la situation poli 

tiqée de ce quartier ne s'est nullement modifiée 
et que l'opposition ne fait que conserver aon 
aiéfe avee qneiejaes centaines ée voix en 
moins pour aon élu d hier sur les auUrsene 
obtenu* par son prédécesseur. 

L extrême gaucJbo radicale 

Paris, 9 janvier. 

Le groupe  de l'extrême  gauehe  radicale 
socialiste, ■ décidé d* présenter lersndida- 
htre dé KO président, M.  Imbief, è t un des 
■téaras de vice-ssréaident. 

Il proMntera également le* candidature* d* 
MM. Cornet et  Petitfean  aux   fonctions d* 

Le groupe socialiste 

Paris, • janvier, 
Le groupe *o<i*liat* d* la Chambre **;réut 

nirad*m*tn*v*nt I* *éance, avec   l'ordre da 
jour suivant : Le horeau da la Chambre et 
l'unité socialiste. 

La  candldatore de M. Du bief 

- Péris. • janvier. 
M. Dubief déclare qu'il n'aeoentere défini- 

tlvemant la candidetnre S la vice-prosidenoa 
que son groupe a déoidé de pré*—ter, que 1* 
condition qm> le groopa r*dic*l *oei*ii*le«jt 
la groupa sooislista ea mettent demain d ao 
eerd sur son nom. 

Le trtJUfrsAco-eénmois 

Bangkok. 9 j*r.*i*r, 
LuvseBhUon deChenleboum a été terminée 

Mer. 
Avant t* éépart, feeévnssandant fraweate * 

lancé une proclamation déclarant que la trai- 
té a écarté toutes les difficultés, rw.tr.rM je. 
relation* amicalea.et qu en .-ouséquence il n'y 
e plu* aucune raison pour le mainùee éeé 
aronpsa. 

A.   lomcw 
Mlsxlstéére 4e ta yn«M«e 

Pari*. 9 
Sont nommé* : 
Procureur A ArcT-anr-Aehe ; M. P\ 
m. ptoearear * n^nnii 
Procureur*   Bé thune : M. Dersnssrt  pre-i 

cureur S St-Omer. 
SuUUtul ê St-Omer 

Hssehrofssk. 
Snhntitnt k Haaeèrounk. ear si 

M. Sergenot, substitut k Tetris**. 

M. ÏUdde, snnslltM 

l'Inetrnctioo PttUfenas) 

Sont nommée officiers de  linalrnotion w 
blique M. Lamy, hommes dn lettrée k Caês 
hrai ; M. itesliu, secrétaire k   U   «mairie d A 
niche. 

I^otiiciorad 
Sont nommé*oMoier* d 
MM. Poirson, 

bibliothécaire   à "Lille 
cantonal   h Maroilles 
sur-Mer. 

i Lille ; Varnyoasv 
M   Evrard. déMcST 

NOUVELLES DIVERSES 
tel u>6plsjMgQsgy*n) 

Le ojinutr* à* U rMrin, t| Umm F 

P.n,. à 8 WnnT 
MJUOMOI Lo*™,-, nnirl lu liuml " 

médltemnetn. M mMI P,r» o> ntfc   ' ■ 

t* lÊwrtctm* «siat-AruM 
ArMOboa. « iêMfWt. 

Saiiil-Am»|, nn, *• 
»IWIi  ftrmt, *> 

rit. <<I 

-t maréchale de 
l'ancien eommwnderni 
Crimée, est morte k 
ans. 

•t OMIP 

le oontiwoMltn misses 

•aaVé 

P«ri*. f janvier. 
ta f' 

jourd'hui par 1s oour d'uaîtes de la néit • 
dix ans de réoruaion et à on franc de ilnnuSé 
gea intérêt envers la partie civile. 

M' Wilm qui piaulait ponr l'aocanéavéM 
demandé a la Cour da se montrer rnéuansseàsi 

Un «ri déefairnst acinte nn< pisemau* éta 
I erres, une remne es défeet «sa «jteée a sa* 
crise nerveese. M. Meelser la! prodigua éée 
soins C était une amie de Pivuéot que sa «M- 
damnation a dr*~ 

Les jurés ont segné en reeonn en gréos. 
Pivotot avait commis ee crime é ta tnite «ta 
m renvoi de 1 ateiter, renvoi qu'il attribessift 

au contre maitre Paliasier 

MOUVEMENT SOCIAL 

Londres, 9 yénvier. 
Le Centrai ,V«i dit que dee " 

rieox se sont produits k ftakoo. I 
nier un homm? a été tête *t din 
un  conflit nui a édnté entre < 
d'ouvriers. Jeudi la polio* ■ tani 
Tordre et elle e tiré aer le foule : il 
tués et 26 blessée. Lee grévistes ecrt mis le ta« 
i un puits de pétrole et une immense audOiaal 
de liquide a brûlé. 4 ^^ 

Cette, t janvier. 
La grève  des ouvriers et doohssrs de UésnT 

est  terminée,   les  patron*  ont fait droii aui 
rjc la mations des ouvriers. 

HORS OE FRANCE 
La aan té d u rot de B****** 

Munich. 9 janviei, 
D après no breii qui s set répmade  dans M 

illeje prinm régent de Bavière aurait *J aaa 
attaque d apoplexie. 

Bruit déaneoti 
St-Pétersbonrg, ^janvier.     ■» 

Dan* les  eercles officiels, on Sirnisir J*n-a 
de fondement, le brait qui a ejrceléè I 

r de Russie serait nommé a Rosse. 

LA GUERRE 
A   TOrTT-ARTHUfl 

Nagasaki, 9 janvier. 
1000 blessés russes sont arrivé* à Dell»* «t 

ont été transportés a l'hépitaJ. 

Berlin. 9 janvier.- 
l'n tél-gremswedel>*st Ailhiii sussent " 

ni'gooiations souten eoer* eèee la Ceaani 
HamboorgfrOise-Antéi-icaine au sujet d 
voi d'un de see meiHeora staaaaa» à Ha_ 
thur pour 1* transport des blé**** rasane < 
Kiao-Tcheou. où des navim-transports bopi- 
tacx allemands sont déjà partis pour les reee- 
voir. * 

AUTOUR DE MQUKDEH 

Dans son rapport ê TiSpnsMfeml 
Kenropatkine annonce-q>S  d*n* 1*> 
•rat. une em*nsc*de rusée  éeahlfe*»«fr 
tsé, s enlevé  na oonvoi  jeponsis et 
prisonnier.  

L Itacstftten OS  Ie*a9jar 

Londres. 9 jansiar. j 
La Pâli Mail GOMéIS  apprend de   soerei 
•aarieée que U nuit de l'incédent de fieU el 

télégramme aérisn rosée a été reon k 'Jkmmki 
liff. Ce ssemsge était *iee ensseu : s Qeel dos*. 

"    aavatewt  a*g 
.iqeeéeaBsssaM 

lutier* assjrlala avaient éta'resxééaet q  
dant quelquee hearw* on crut k aat i. 
entre le* vaiueaux menùennên dans g 
gramme.  

BOURSE DE BROXElia 
-   l'n s T liai I 
BrosWnl i*, 10». • 

rimes,   IUSVSO   J 
. a prte»**, a» W ./*., 


